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"SOYONS LOGlqES.

Mdessieurs les étudiants, réveillez-vous et
lisez., il eit est temps encore.

Danms un numértêo (lu mois derniecr, Il s'est
g .i.ýsc un articel virullent contre le fl)* [,as.

Serait-ce 1* pr-opos, de le réfuter (le la nié-1
Ile manièe? Amis lecteurs, laissez-moi
votes poser une qluestion. Pourrit-z-vous cote-
flaitre une chose sans jamais l'avoir vue ?
N\en, nie récpondez-vous tous eni choeur, mais.
j'entend<s une voix discordante (lîui dit oui.
Quelqu'un est venu écrire, le commencemeŽnt
dI'unl article oui a failli être iu:tére.;satît.

Il a voulu nous prouve.r que le gynase
dlu D)r. Lasolier n'était lias h vgIéniqlue.

(''est lui le oui, la voix dis-rrtantt' qui
t-s.t f'ait le porte'îparole dte touts :es étu-

îIi.Iat.s pour venir tnj'priser nlot re gyoleta se
>.alts jamaiiis *,atvoir vu.

I te plus, ce quîe 'lu i <qui 'voudruait l'd-re
îliiitlt)préend insultar le Dr. Luiiir

,ia lui rceprochanut utte fête aux huître.. don.

0 Il litt se ptermet tre (le rappele r un bien-
fait t sone bienîfa itcur, mais iz mu k (lde le re-

D'ailleurs, ce n'est pas iîun simple iClu--

1iait eii médecine dle fa ire la (nie rule il un
ai'cin qui travaille danîs iltotre ite l)toi

nîous fo>ndlanut uit1 gy nI uisc.
lte'ua rque?., c~a maraîdes que' fondIelr ut,

-'vlnîntîso pour~ us é'tudianuts, e"est tic l'iîiititî-
tlivi, mnlatnteînntll il flous d'enioîurager l'isti-
ieuit pat une asutltce nîombuec ct fré-

Oni n'aî pets été assez latolligant et compé-
let da i:ns la matière itou r se rendlrce Comnpte
tlle notre gym itlasu- est auu Cuoulelt avec îles

(r.estr le lutte tels que Messie'urs Matu-
pats et Pa radlis, on nî'oub lianut plas dite fa mletux

uI.Ofas-;_eur de botxe dates la peorsounne (lc 'Mon-
sieur Blayle.

)ii itale dec gymni uastiquîe île citamnblre,
ntiais savez-vous que ce Letire île culture

phlysiqune tie vaut que lae umoit ié'de l'au itre

Pierre que la chtosc prinîcipale vouts mlaunque ,
la réaction <le 'a douche froida et par le
fait mntne vous vous expose%. grandemniut il

ut-e.ý rhtumtes ilsgubo.D'ailleurs, cIters
lecteurs, soyez (Jolie inttelligent., et n'allez
itas perdre l'occasion île piossédler telle anté
ui vousa rendîra dies services pîluts tardI.

()fi l'oublie trop facilenment cette santé
paraissanît igtnorer qu'elle seule est l'agett
île toute éniergie physique et inte'iectuelle.

Donc, Camîarades étudîiantts, p'u3 de dlis-
cusasioni, et sachez apîprécier dlès minitenat
i-cÛ que vous seriez forcés d'aupprécier plus
ttl .

Noui (le plumae : MALPECQUE.
L~ouis îîjEî',E.M

X X
l'.-S--PadonMotnsieur, l'artiîcle udott

vouis parlez. est entré dans le journial la lion-
te granîde ouverte, cotmmne îVailleiurs tous
ceux olu Dr. Lasnier lui-dinme... lorsqu 1 1ils
ont lte lion sens. LA REDACTION.

Un thermomètre qui marque

1050 d'enthousiasme
Les étudiants en îiédeciiie onut été lieu-

toux île Conlstater, lundîi dlerntier, que 'a fé-
dérationi unîiversitaire compte chez itoý pro-
fe'sseurs de très chauds partisansa. Le dfoc-
teur Sévérin Lucliapelle, ntotre si s3'uîîpatlîi.
(ue professeur le péudiatrie, ntous !e prouva
avant (le comîmenîcer sort cours. Après s'ê-
tic plainît spirituellemnt île ce que flous
luti avionîs volé un coure-. vetndredli dlernier
piour- courir aux urnes, il fé:icite les étu-
dlianîts (lu beau geste qu'ils viennuent dle faire
eni se gcroupantt ctil une associationi fgénértîle.
Il fait ensuite aux fiissanits la udistributtionî
Izratuite (le sn thernmonmètre infanttile-
"autre symnbole d'uniioni, ajoute-t-il, .. ri-
trne la nmère et le médeccin".

Veuillez croire, cher- docteur. que ce tn'est
pas pour faire île la réclame a votre niar-,
citanîlise, que je soulignîe vos paroles et1
vott'e geste, mais simpîlement pour vous <li-
re pîubliquemenit mierci au notr de tous pour
lat lieivei'latice (tue vous nous témojignez
C"t toute occasion et tout spécialemient pour
l'appui moral que vous flous idotnnez eri la
pirésente circonstance, où flous Cru avonîs
tant beson pour motter il bien la granIe
Oeuvre que nous venonts <le coimencer, oeu-
v-re d'union, oeuvre <le réforme, oeuvre <le
rajeun issemnent, oeuvre île solidarité. Vous
le comprenez, ce mouvement, docteur, et
vous Y applaudissez, bravo! C'est une verte
leçon, tout de même, pour ceux îles profes-
seurs dle notre grrrande université qui s'y
mionutrenit antipathiques ou indifférents.

BISTOURtI.
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ANUEINEROv'l'E ireliure, etc., Cadeaux pour lits fêtes, calendriers
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Pourquoi dev'oir, ent exlîriutî:utt tîotre rève!Tél. Bell Est 2660 288 Ste-Catherine Est, près St-Denit
ùl'avenir, faire abstractioni île toit e. le.; cote-
titigotces, alors que, jîustemencit, ce S'ot.
elles quii déterinîent ilivat-iabieeî itoU
hioix. catr etinu. itos, goùt(s, is aiîtitudes:lit-nous sot;t guZè vcIt i:auesji' O N O S CO PE

ilsn ersla *u as k"e;ilet: SEMANE DU 17 MAIlS 1913.
f îl 'itiI tu,11e éîl uca tiiîî,i'îtu tte su ite tile eIt- -

PI 'es, qîui tue flou,, laisseunt lde ltierto'î RPEIJEvPT'I'IOiN
tic' e et ntous conuti iseit ii 'iiîeucî j
Cdî flous dlevonîs arriver.

C'est pourquoi, 01i sotutil. la %îlca tion et H A1lE -N .T I OA
t-est alit"i poîurqtuoi tîtîti és- ae li7.t a Slù'tl UNE DU 17 MAItS 1913.
;ir aîdi douce'menet avec muoi, si liien granîdi

i'ct tiitjot it -à !a veille île se rat~~l f h I fiVUES ANIMEES ET ATTRACIONS SPEILES1
Il est s ai que c'-t uit 1.,>e timodeste et

'qui a iýZl -ér volis faîire. soint i re je so il-
.1.s éti' bibllioîthéucaire.

Viivyez-s ', j'ai ietc d-,ve<an uts ll('Il 1tti
('es l<vrc... Modeipèl 1 é~ tait toi il,îllittlie dlis-
tîiligi!, mai. to ut Lut attiata lli rl-'ssis tfinit
l. s % iei. 1 uitiîîiitils, il 1i liR.ttititit i à csî.c
ici- toui. le., livi e., qîuels tîtri s fiabent.

-le lt- ,ivais pa. iiit lire', et déjàî je
Mu ais iitti!O le.; livrte..lit lit-ipèe Itie rdit-

iu-i;t sZ:nea ,îaîte laî lourtdîe Ilile d- i, ,
Milî adilpidae L a lîta re,'Fite lîst lPa-

r:: iise'' et lis C'otites dles M1i le et t till Nilits
s.ur qjue je les. tua;iteîo.is ie .îiii. oni ent lîî:îî

tiijamtiais eni jouet s.
J' s:v:iaîlýjj îquiil fate îuiliiî .s puiser

iliri' lit muai I, ce outi lue iloqueîî; jec s-va
lit il faîut t ,luii lt-s îiîgî.s i pr le îtoie (lii
haut, et tntu, part celui dit îas e t salis uîîîîîiil.
le r sîot douigt. suirtout. J1e savaisý quîî'i; faitt
éviter les mîarquies tropl épatisses, qui tiltiti-
tiîiennet le livr-e Cul*t&& 'iiut, et qituan il ti'.%
aîvatit pas (u signett, je c:hoisi ;sauis les tut ieit-
lies iîtînces et pmroprtes; pioutr rien t itlou-
le, je îîcise toti t t pil gc oilflofl î.ý île.
vaii le vot faiire !;i souivent - arc inilgina.
li iti-à itnt- c-amtartades dlécole'.

l'lus grandîe, je tî'arais paus île tuteiloîre
r-écompîîense quet dl'aiîder ntt père <lanus le
raiîgeunelit perpîétuel île sa biitliothèq'iue, et
ce fut, ut, grandîi joui pur moi0 qui' celi io
il jugeri itn écriture suIIfiatC ponur écrire

les; fiCliou(de ses h res tîîVea.11\
ll'ailleurs, mtoi aissi j'avais ton liilîliotlîè.-

(itle. tules livres et unes fiches, et, je lte e
qsu. janmais lassée dît jlai;i r dl'augmenuter

lt- t'nombrîie et (le conltemipler ]eilt- ordlre
parfait.

<11i'v ..- t il :îui.îessus dles 'ivres? Ils vi-
ven't. ili setent: oni pîetit le, auner îOuîîuîîe
il'. ailiits. et l'on n'est ut-ta tratlli par e'ux; ils
ni)l t1'î-ý lhbittudes, leutrs iiirtii'ul:iriti a.
N1oy.ez les livres fleur',: i's sont Coqtuets, ils
reluisýett (faits letur reliure tilgarré1e et pa-

f*.sittier's et joyeux; ait cotntredire,' re-
cardlez titi vieux lîntîqîtlit liill tisé: :t-t-il l'atir
tis4sez ptileux. aissez muornte, assýez la'i. oit
,t-uît qui'il n'et petit tiI-.
letiitt saisi par tatnt dle mitns, parcouru
ptar tintt i'yeux; il s'ouvre île lui-mnime,
,,'impoîrte où. aits liau itcl resserrer ses pa-
gese, île les collet' parfois. commute fait le li-
vre neutf, mtoqueuir et iîséitx

.Je idisais qu'ils senîtent: letur aspîect nî'est-
il p~as tout nut re ontre des matins délicates
qui'enître les miniis nîgi.otte; t'ont -ils
pas l'air île souffrir quanîd ou, les ouvre jus-

ni'ules faire crier. îî'ont-i's ruas l'air tris-
I os. ottaitî on les iléltuis. nt'ontt-ils pas l'air
aitîsalles qîuaîîu oit les traite avec amîour?

... nlle feint ost (lit: ils nuit. besoini d'être
aimédls; c'est î!e cette cerlitîtîle qu'est liée
mii v'ocationt.

,t oi.jais bîienî petite. ji'accomîpagnai
moltin père *, utîe lî;iilintlièqtc' circtîlante te-

pîi ar- unri l'a ivre gre-oli tmaladlif et hîni.
tetlx. jeel'eiîvia-i rtroîligietsetet eaî

niCtîle. et eti srtant je m'inîformai s'il
étaiit itîîlistalle îl'élre boniteux pout' être

lîiîlll écaire J'applris. nti sans plaisir.
que c',était inutile. mtais on vérité. j'catsse

uuî'ceplé volontiers île Ille casser la janmbe ai
Ilouî m'avait pîronmis qu'une buibliothèque aie

serait dlonnée l teîîir, en cniipeiuîsation.
Suis-je touj ours aussi entlituta3ate? Si

vousaelle promnettez <le ne pas .soutrire, je
v'ous (lire touît lias : oi. Il nie semble
qute ce serait le panradis pour moi île vivre
au nmilieu <le centaines de livres-pas plus,
car je veux les connaître tolus-le lei clas-
ser, îde savoir toujours OÙ sont tel ou tel,
do réparer ntt iouer le jeuir les déchirures
iniévitatbles, et trl'en!ever les taches, puisque,

lllis, certain., tttetiltic sti t 1 yut
lite ilix lignues sauts impîîrimuer uit ''oIE U IA T
îl::uts la iit:tige e't Sauts suihgner il'unî ct""LE U I N
4i1~t le i.:i.t quii lt-e., îres- ESL EN ~'' 'Aux

Mon uit i tt, si~ Ie cxii-s ec lii l ioi héitis EN 1M10h'hS SUIVA\NT'S'
île la vil uca aicIIt le' inomtbre île ptages, (Il DEs'~tuut:i LAVAI.

luti',ait ruiluiîts, .e nuombtre (le traits i.ri:îi<icsst- .uis,
tde t rayonî quet j'ai effacés, 'e niomblre' île '288. ti,ý sainite itr,. ,t

iow qîî ue j'ai rLecdIui. , qiuelle reconntaissait-MutiîtS'ît:ts 25Z. ,t.S ii

ce- îllî'.i nlaiiiraii'it! . M i - ' e lias f i icut î i E .c 1-tc:: . duî- sait, C*.tst i .ý ,. t
t lr--je' lt' IL, fais pts pîour ellès, je le i. 5.tui.E.iv >, aoî.. 'tî-rI,.

faîis putr l'aimeîur deîs livres. cunsidérttîtt,, iiitîiîi
Ictîr hieîn devoîir cela piourt :es inniombriable-s NOUVEAU DEI'OTS . ,tti:i

joies îqu'ils îîî'oîît dépîartie's. car enini, lie M Ni. di t:F: N ., SF' sucic,ý 1,.iti
'-oyez pats que' je tl'ai îles livres dim Itus tut \su It;.Iisiiir. 55ieVi 'é. s trl

utlîitie.que pur~ le liîsitr île les v voirý Mit. i.i<i5'X ILtt ttt,.iu,s Beri

et du les v zavoir, (le les cataloguer et il'v'__________________________
t fti tOni iot; et ltie croyez lutasiO j:e . i iu

les ouivre seîulemienit pur ctaitter qu'ils -'srîî!1als'!ftlirluie
.")lit piroprues et bient reliés; fiit, je ls, et ýPrlu u arpne

:è*» ti. i tétl ct Intédite ave- îrotit. Aussi, Notre qilrsuiî ut,<ii eni a cepeîndanut
mtode bouthutr de bil11iot hécairte nte cotîsisteraý su bient i'tîutres ... dirtec'teurms, testa igé.
pas. uniqîuemenott c<ouitempîller nies r~ayonis .Mtalgré soi étonnuemientt, il tue pierdit par l'es-
bietn garntis et à îlcuîoiiîîbrer tes v'olumens; ptrit.
s'il eut était aintsi, je nî'au rais plus (111'jà soit-- -vous. .. liq<uez uute curiosité, muonsaieutr,
luiiter sle ut'avroi r jainaisi <le c buita. iex\t:iîuez-s'ous, je Vous pirie.

IDieu mîer-ci!I le désir île réptandre la bone' -- ch f uit citer! V'ous tutu tomb1 ez dessus
parolme ]'emp lorter'a, et île lbeaucou p. suit' le àl'iîmprtoviste, salis crier ''gtirde''. ctî îî'est
rt-ciet île voin nies livres dlétériorés. et je :loasIyail. Je vais Inuit (le mêmet elie fe'ndîre
sois strc de les regarder' joyeusemten t son- 1 d'unîe exptlictationi. -Quand tit ou fat. l i < jur -
li r pour t'renmplir leur missionu qui est île dis.-tî iu niu,îver~sitailt-, il fauut toiujujirs tvoir

tra ire, d'éclairer, dl'instruiîre. C'est îîî t' àI :'arn~tit- ait pîoinug. Sales auicunie maliice, il au'-
que le' rôle dlu bibliothîécair'e s'eiîtîoli .it et riv que lta pont tcmi votre plum ttlanticec %In
devienît iîîîîîeiuse: il déticent its penîsée desl petit trait que vous croyez ittoffetîsif. Votre
lls grands esprits <le toua les templls et il article egt ilivenseuiiett initerpirété. lies os-
dilt la juilicieusemient répaîtne pîtami ceuxl lrits aiigris, que taîuiîîe une ile deito pur-
(lui tie la cotttaitrauict pas -asti lii gée, se voienit taussitôt pîrovoqîués. 'T'ut de

Tout htonmne a utte tûcue oui ce- nîntî1de. stuite' les îuiit eut lice, dlemîandanut d., ex-
tulais pal-fois il tie lu conftiait pas, et, ecii tllrtiîis. Il s'entsuiît (le violetutes paisses-
aant choisi utie autre atu hasard, Il ti roui-1 d'îe . Et Souvetnt il arrive que liout'

jilit mnédioc'remniît oit mal. -1',ai cette joie' avosir votulu ,liettre les points sur les "i' oi
profonîde fie connaître la mîiennue, je croisý se. uutet les ptoinîgs sur. le tuez.
que je t remuplir'ai auss3i bîien que possibîle

ptarce que je l'aimerai ... Puisscent nmainte-
natnt les fameuses continigenîces ne m'eu pas
tenir tr-op longtenmps éloigniée!

Germtaine A.

Nos petites
enquêtes

N(>'" l)IECTIEUIt FAITl D)E
1'1-SCltI3IE ..

Notre "1îoss" miéritait tbieti utie petite vi-
site île la part (lu reporter changé des le-

Avsouez, muont chot' atmti, (Ille ce sotnt là îles
coutumes, par tropi anméicaintes. Osi dit et
l'onî répète (lue flou.. sommules les héritiers et
les desconlatît dle Frrançals. Eht bient, sotyonts
frantçais tout-à-fait.

Vous compîîrenez pournquoi je faîis (ic l'es-
crnimîe. l'eut' contetnter tout le mtonîde et son
Conufrère, il faut savoir las feintes, les ripos-
tes, il fauît n'étre jamtatis au découvert,; il faut

.iavoir toucher vivemenctt... la tnote jute".
Eui achievatnt ces miots, île son porte cigare

allongé du lotndrès, le directeur esquisse le
geste.

Notre envoyé spécial recula ai vivemnt
quei Sou Chapeau toîtîlît, et qu'il n'lam s'as-

>-eoai' dessus.

-- Prenez tout île mèuuie un siège, <lit tînt'
ttes euiilites. lbo'sS.
u eaiso îiuogats, ueîcheou lai fu on-îe Il n'y a rienl d'aussi îdiff'icile, reprit-il bien-

liesonoiinjilsafo ui 'occtîliu dead. tôt, que de satisattire utn étudlianit. Qu'est-ce
Nous s'nulions lui fori 'cainde flous à dite lorsqu'il faut les satisfaire tous! C'est
la dlonner, au mtoitîs telte fois, su rnéqîuisitioni.

L.e dhirecteur île notre jour'nal fumait trait- pire qu~e de travailler au mîaintienî de l'équi-

quillemetît un vieux londrès. dans les spa-1 libra européen!"

cieux btureaux (lcI"etuli" qui avoi..si- 
1  Notr'e reporter tavait ou le temps de se

tient comnme chiacuni sait, notre café ftîshio- r emtettre. Même il comîmeniçait à se sou-

11tali*e, le Ritz-Dér3'. I enir de Paul Féval et de son Blossu.

Les piCîS allonîgés sur un putpitrec que n'en.j -Mais, 'M'sieur le Directeur, vous conten-
conibtraiCot pas les articles des nomb)reux i tez-vous dotte de ces attaques, de ces foin-
collaborateurs, le chef relisait ttlle voluini- I tes, de ces panades de tierce ou de quarte?

tneuse réplique (lu Dr. Lasoier à ses détrac-1 Ne connaîtriez-vous lias une 1bonne botte? la
tours, intitulée "«Ilîstoire dl'uni petit îulpltel fameuse botte île Nevers, par exemple?
jasune qui se prentait pour ut aigle". Et le I Môn ami, s'eus avez trop d'esprit. Je
londnés sentait lion! Si le beau Maturice del connais surtout !a botte île Dussault.
Trois-Rivières eût été là, il aurait pris la Faites, je vous prie, demi-tour; vous allez
résolution dl'en acheter pour les amis. en sentir toute la souplesse".

Mas aufi. Notre infortuné repiorter s'est sauvé à.

-D'arèsvous M'icurle ireter toutes jambes et court encore.

qu',est-ce qu'un journaliste universitaire <loiti L, v.

s


